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i est très dangereux de coucher l'enfant dans le même lit que sa

mère 011 sa nourrice.
i ne faut pas trop se hâter de faire marcher l'enfant ; on doit le

laisser trainer à terre et se relever seul ; il faut donc rejeter l'usage
des chariots, paniers, etc.

On ne doit jamais laisser sans soins, chez l'enfant, les moindres in-
dispositions (coliques, diarrhées, vomissements fréquents, toux, etc ) ;
il faut appeler un médecin dès le début d'une maladie, si elle se pro-
longe au-delà de vingt-quatre heures.

En cas de grossesse présumée, toute mère ou nourrice doit cesser
immédiatement de donner le sein, sous peine de compromettre la vie
oî la santé de l'enfant.

il est indispensable dle faire vacciner l'enfant dans les trois premiers
mois qui suivent sa naissance, ou même dans les premieres semaines,
s'il règne une épidémie de petite vérole : le vaccin est le seul préser-
vatif de cette maladie.-Journal de )Id. de Paris.

ÉLECTRICITÉ.

Les app>jlications naîdalliqsi, danis les nanifesta tionms
rsuma tisnmales.

DYSPEPSIE R HUMA LISM\ALE (fevrier 188).

Monsieur 1-., rue de Miroménil, 26, rhumatisant et dyspptiqtfe, est
courbaturé depuis une dizaine de jours ; il a perdu complétzment l'ap-
pétit et a de la fièvre. Sa poitrine est comme comprimée et par suite
sa respiration se fait mal. Plusieurs paîrgatifs, l'usage des eaux de
Vichy, du salicylate de soude. du vin de colombo, n'ont amené que
des changements insuffisants : il mange sans plaisir, digère très mal,
a des renvois acides pendant la digestion ; il reste brisé et sans force.

En désespoir de cause il den.inde à essayer des plaques electroïdes,
qui ont débarassé sa belle-fille d'accès de migraine et de gastralgie et
en dernier lieu des vomissemen1 ts le la grossesse.

Deux plaques sont mises sur la région épigastrique (1)1. + i droite,
p à.- à gauche), deux autres sur la poitrine et seront gardées toute la
journée. Tout autre traitement est suspendu.

Dès le premier jour M. H. se sent transformé Sa fatigue semble
s'en aller, ses mouvements sont plus libres ; il peut sortir et faire aisé-
ment à pied plusieurs longues courses dont il n'eût pas été capable au-
paravant. L'appétit lui revient et les digestions sont faciles; il n'a plus
de renvois, et les alimcnts dit il, semben/ fondre dans -son estomac.


